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nous sommes l'eau qui se défend, 24 et 26 mars à Melle 

marie-paule murail

de la nation Mohawk, l’eau c’est la vie, elle est précieuse. ils sont 
l’eau, c’est évident qu’il faut protéger l’eau, le capitalisme la 
détruit. Elle a participé à la manifestation du samedi, dans une 
vidéo elle témoigne de son ressenti et rappelle l’importance de la 
lutte pour l’eau «...c’est comme ça qu’on voit l’eau, c’est comme 
ça qu’on voit les arbres, les oiseaux, ils sont notre famille, une 
fois de plus c’est cette connexion, nous sommes un.e et nous 
devons nous protéger mutuellement ».
   Manuela Roya rappelle qu’au Chili, les rivières, les fleuves ont 
des propriétaires, tout est privé, de la production, à la gestion 
jusqu’à la distribution…
   Les fleuves sont à secs, le peuple lutte, des milliers de paysans 
et paysannes ont perdu l’accès à l’eau, idem pour les terres 
indigènes. Ce modèle vient de la dictature. Il y a un marché de 
l’eau. Au Chili des entreprises possèdent l’eau, dont des 
entreprises françaises. Pour elle parler de l’eau, c’est parler de 
nous mêmes. Toutes les eaux volées, doivent être récupérées . 
   Il existe déjà des mégabassines au Chili depuis quelques 
décennies. Leurs effets y sont dévastateurs : les milliardaires 
propriétaires de cultures d'avocats s'y accaparent l'eau tandis 
que les villages alentours sont ravitaillés en camion-citerne. 
Manuela a fait partie du processus 
constituant. Elle déplore le fait que la 
nouvelle constitution qui devait, entre 
autre, changer les choses pour l’eau en 
déclarant “ l'eau bien commun ” n’est pas 
été adoptée. Une gestion locale de l’eau 
était prévue, il y avait une 
reconnaissance des droits de la nature. Il 
y a eu une lutte acharnée de la 
libéralisation globale contre ça. Elle cite 
par ailleurs une lutte contre une centrale 
électrique. Le peuple Mapuche se 
mobilise, un procès a eu lieu .
   Juan Pablo Gutierrez,  rappelle que la Colombie, est le 
deuxième pays au monde en diversité de la biodiversité. Les 
populations autochtones vivent dans et avec la nature. Ils 
défendent la vie, les droits humains. Le système capitaliste, 
patriarcal, prédateur domine. Le peuple Yukpa lutte contre ce 
système mais est en risque d’extinction du fait de l’exploitation 
minière. Les rivières sont déviées, la souveraineté alimentaire 
affectée, l’eau polluée ... Il constate des tragédies : une cheffe 
Yuckpa, a été victime récemment d’un attentat meurtrier. 
   C’est le modèle colonial capitaliste qui a conduit à la société 
d’aujourd’hui. Deux compagnies, une étasunienne et une 
européenne exploitent le charbon dans les terres autochtones. 
(hum, on croyait qu’on s’était engagés en Europe à ne plus 
utiliser le charbon ! )

   Le dimanche : Quel mouvement international pour le 
partage de l’eau ?
   Conférence co-organisée par Via campésina et la Fondation 
Danielle Mitterrand. 
   Via Campésina a rappelé ses objectifs et ses valeurs. C’est le 
plus grand mouvement social mondial. Sa vocation : construire 
des solidarités pour combattre l’économie mondialisée, sortir du 
modèle capitaliste patriarcal et impérialiste . 
   Des témoignages de luttes d’Italie, Belgique, France (Vendée), 
du Dakota ...ont été rapportés.

   La Fondation Danielle Mitterand après un travail de plaidoyer 
s’oriente plus aujourd’hui à rendre visible et à aider les luttes 
locales autour de l’eau. Elle a permis la venue en France d’une 
délégation internationale pour une semaine de rencontres, 
d’échanges et de mobilisations ( dont Sainte Soline) placée sous 
le signe de l’eau. 
   Les membres de la délégation étaient présent.e.s à ce temps 
d’échange Massa Koné, paysan Malien, Ercan Jan, militant 
écologiste kurde au sein du Mouvement, Juan Pablo Gutierrez,  
du peuple indigène Yukpa. Layla Staats, activiste mohawk et 
réalisatrice du film “ Blood and water ”, Manuela Royo, 
historienne et avocate chilienne, porte-parole du MODATIMA .
   Les intervenants entendus le vendredi, lors des autres 
conférences, ont rappelé leur témoignage. Ercan Jan a témoigné 
des logiques prédatrices, notamment en comptant ses 
engagements pour le droit à l’eau dans la région du Kurdistan 
turc. La Turquie utilise l’eau comme arme de guerre, pour affamer 
ou “ faire pression ”.
   La conférence de ce dimanche après-midi est intégralement 
visible sur youtube, ( mettre “ Table ronde : Alliances 
internationales des mvts populaires et autochtones pour les droits 

à l’Eau ” dans le moteur de recherche de 
youtube)
   Ces échanges transcontinentaux, 
particulièrement riches, nous ont permis 
de comprendre que l’on peut avoir une 
autre relation à l’eau grâce à Layla 
Staats et Juan Pablo Gutierrez qui nous 
ont expliqué les liens étroits qui unissent 
à l’eau dans la culture Mohawk et Yukpa. 
Massa Koné a particulièrement insisté 
sur la nécessité d’internationaliser les 
luttes, d’amplifier une solidarité sur ce 

thème de l’eau .
   A l’issue de cette journée, et à l’initiative de membres de la 
Convergence Globale des Luttes pour la Terre, l'Eau et les 
semences paysannes Ouest Afrique (CGLTE-OA), du 
MODATIMA au Chili, de la Commission Ethnique pour la paix et 
la défense des droits territoriaux en Colombie, du Mouvement 
Écologique pour la Mésopotamie au Kurdistan, de la Via 
Campesina, de la Confédération Paysanne et de la Fondation 
Danielle Mitterrand, un appel international inédit a été publié 
simultanément le 14 avril 2023 sur AlJazeera, Le Monde, Brasil di 
Fato, Common dreams : “ Nous sommes l'eau qui se défend ! ”
   Plus de 300 organisations paysannes, autochtones, 
écologistes, féministes, syndicales du monde entier l’ont soutenu, 
dont Attac France . 
   La conclusion de l’appel : « Depuis l'eau qui coule à travers nos 
veines, les rivières des bassins-versants qui font vivre nos 
territoires et les fleuves qui relient nos géographies, nous 
appelons à renforcer les rencontres et alliances internationalistes 
pour défendre l'eau, les terres et les communs qui portent la vie. 
Face à toutes les formes de répression et d'autoritarisme, notre 
solidarité est comme l'eau qui ruisselle : porteuse de vie et de 
liberté, elle ne connaît pas de frontières »
   A lire absolument sur https://bassinesnonmerci.fr/wp-content/
uploads/2023/04/Appel-international-Nous-sommes-leau-qui-se-
defend-.pd


